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RÉSUMÉ, * Depuis le début de l'exploration des sites hydrothermaux de 11-13*N de la dorsale du Pacifi¬ 
que oriental, un petit poisson ressemblant à un têtard était observé mais n'avait jamais été pêché jusqu'ici; 
huit exemplaires ont été capturés lors des plongées du submersible américain "AJvin" à 2630 m de 
profondeur (campagne "Hero 92", en avril 1992), Ce poisson appartient à la famille des Cyclopteridae et 
à la sous-famille des Liparinae et constitue une espèce nouvelle, Careproctus hyaleius. Cest la deuxième 
espèce de poisson des sites de I 1-13 et la quatrième des sites hydrothermaux de l'océan Pacifique, 

ABSTRACT, - Careproctus hyaleius^ a new cyclopterid fish (Liparinae) from the hydrothermal 
ecosystem of the East Pacific ridge (13 Û N). 

A Ion g the East Pacific ridge, a small speedy "ladpole-like" fish bas been observed. always in the 
vicintty of thermal vents at 11-13*N; this fish was not capiured. During the dives of the US submersible 
'Alvin" (expédition "Hero 92', April 1992), eight specimens of this fish were caught, This fish is a cy¬ 
clopterid of the sub-family Liparinae; it is a new species, Careproctus hyaleius. It is the second fish 
speçies from the area of 11-13 5 N, and the fourth from Pacific hydrothermal sites. 

Mots-clés, - Cyclopteridae, Careproctus hyaleius r Hydrothernial vents, Pacific, New species, Taxonomy, 


Les poissons sont toujours présents dans les écosystèmes associés aux sites hydro¬ 
thermaux actifs dont ils constituent l'échelon le plus élevé de la chaîne alimentaire 
(Desbmyères et ai. 1982; Laubier et Desbruyères, 1984; Geistdoerfer 1988), Sur ceux de 
la ride Valu Fa dans l’océan Pacifique occidental, vit le Synaphobranchidae, Thermobiotes 
mytilogeitoa Geistdoerfer, 1991; sur ceux de la dorsale des Galapagos, un poisson, appelé 
jusqu’à sa capture "vent-fïsh", que l'on rapprochait du genre Dîplacanthopoma (Bythitidae) 
(Cohen et Haedrich, 1983; Geistdoerfer, 1988), le Bythitidae Bythites hollisi Cohen, 
Rosenblatt & Moser, 1990. Sur la zone d'hydrothermalisme actif, de la dorsale de l’océan 
Pacifique oriental, à 11 D -I3° nord, vivent deux espèces également associées à l r activité 
hydrothermale, Lbne, Thermarces cerberus Rosenblatt et Cohen, 1986, Zoarcidae blanc - 
aussi présent sur les sites de 21 e nord - atteint une trentaine de centimètres de longueur et 
forme, au voisinage immédiat des fumeurs, d'importantes populations de plusieurs centai- 
nés d'individus (Geistdoerfer, 1985, 1986; Rosenblatt et Cohen, 1986), L’autre est plus 
petite, ressemble à un têtard et est régulièrement et fréquemment observée depuis les pre¬ 
mières plongées, sur les sites hydrothermaux, parmi les Rtfîia et au milieu des blocs basal¬ 
tiques, Très actif et jamais pêché jusqu'ici, ce petit poisson était considéré comme un repré- 


(l) CNRS, Laboratoire d'ichtyologie générale et appliquée. Muséum national d'Histoire naturelle, 43 rue 
Cuvier. 75231 Paris cedex 05, FRANCE, 
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sentant de la famille des Bythitidae (Geistdoerfer, 1988), Lors de la campagne franco-amé¬ 
ricaine "Hero 92” (1er au 30 avril 1992), à bord du navire océanographique américain 
"Atlantis II", huit exemplaires de ce "poisson-têtard", un Cyclopteridae, ont, malgré leur 
vélocité, été capturés au moyen du submersible "Alvin", Cest la quatrième espèce de pois¬ 
son présente sur les sites hydrothermaux de l'océan Pacifique, à être capturée (2), Très 
fragiles, ces poissons ont été très abîmés lors de leur capture par la pompe aspirante du 
submersible (et par la fixation par le formol 10% neutralisé). 


CAREPROCTUS HYALEIUS N, SP. 
(Fig, 1 à 4) 


Matériel examiné 

Holotype. - Muséum national d'Histoire naturelle, Paris, MNHN 1993-99 (LT; 
73 mm; LS: 65 mm), site "Genesis" dans des eaux de 4 à 15°C (12° 48,63'N - 103° 
56,4 T W; 2630 m), 

Paratypes . - MNHN 1993-100 (femelle, LT: 115 mm: LS: 103 mm), 1993-101 
(femelle, LT: 123 mm; LS: 112mm), 1993-102 (femelle, LT: 95 mm; LS: 91 mm) et 1993- 
103 (LT: 88 mm; LS: 86 mm), même station que l’holotype. 

Autre matériel examiné. - MNHN 1993-104 (femelle, longueur: 90 mm + ?), 1993- 
105 (femelle, longueur: 70 mm 4- ?) et 1993-106 (longueur: 53 mm + ?), même station que 
Tholotype, 

Diagnose 

Careproctus de petite taille, à la tête volumineuse (18,6-21,9% de la longueur stan¬ 
dard) et globuleuse. L'ouverture branchiale est réduite (32% de la longueur de la tête) et 
localisée à la partie supérieure du corps. Les dents sont simples et toutes identiques. Le 
disque est bien individualisé et de taille modérée (18,5-27,9% de la longueur de la tête). Le 
corps est transparent. Cette espèce ria été observée qu'à proximité des sites hydrothermaux 
actifs de la dorsale du Pacifique oriental. 



■ 1 «- 1 " ■ rtj 

Fig L - Careproctus hyaleius, Vue générale gauche de l'exemplaire de 103 mm de longueur standard, 
[Careproctus hyaleius, 1 left latéral view of the specimen standard lengïh 103 mm.] 


(21 En juin 1993, un Zoarcidae a été capturé sur le site "Snake Pif' de la dorsale médio-ailantique et 
constitue donc une cinquième espèce (Geistdoerfer, 1994), 
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Description 

Le corps, mou et entièrement recouvert d'une épaisse couche de mucus, est consti¬ 
tué de deux parties; la peau est nue et extrêmement fine et fragile. La partie antérieure, ou 
céphalique, est globuleuse; la partie postérieure, effilée, aplatie latéralement {la queue du 
"têtard"), est constituée par la musculature du corps permettant la nage. La bouche termi¬ 
nale est grande, atteignant le bord antérieur de l'orbite. Le museau arrondi porte une paire 
de narines non tubulaires. L'oeil est petit et noir. La peau de la tête, comme sur l'ensemble 
du corps a été arrachée en partie lors de la capture, et les pores céphaliques ne sont plus 
visibles. Le disque ellipsoïdal est bien individualisé sans être très développé. L'anus est 
situé entre le disque et l'origine de la nageoire anale. Situées juste en arrière de la tête, sur 
la moitié inférieure du corps (leur insertion supérieure est au niveau du bord inférieur de 
l'orbite), les nageoires pectorales sont grandes * leurs rayons sont brisés et très abîmés sur 
nos exemplaires -, très échancrées en leur milieu, les lobes, supérieur (13-15 rayons resser¬ 
rés, les plus inférieurs étant réduits), intermédiaire (2 rayons) et inférieur (5 rayons espa¬ 
cés) sont bien individualisés; les rayons du lobe supérieur s'étendent jusqu'à l’aplomb de 
l'origine de la nageoire anale (aucun n'est intact mais leur longueur est supérieure à 20% de 
la longueur standard). La musculature s'insère sur l'arrière du crâne mais n'atteint son plein 
développement que dans la région caudale. Les nageoires dorsale {43-48 rayons, insertion 
au niveau de la 6ème ou 7ème vertèbres) et anale (33-41 rayons; insertion au niveau de la 
lÛème ou 1 lème vertèbre), recouvrent la nageoire caudale dont les rayons (8-9 rayons) sont 
bien distincts. Dénombrées sur des radiographies aux rayons X, les vertèbres sont au nom¬ 
bre de 50-56 (dont 10-13 précaudales). 

Dentition 

Les dents (une cinquantaine à une soixantaine par demi-mâchoire) sont petites, 
simples, en crochet, toutes identiques (quelques-unes légèrement plus grandes en avant) et 
disposées en deux à trois rangs irréguliers sur chaque mâchoire (une trentaine à une quaran¬ 
taine sur le le rang le plus externe). 

Appareil bran chia J 

Les fentes branchiales (intactes uniquement chez l'holotype) sont droites et s'ou¬ 
vrent juste en avant des nageoires pectorales au-dessus du niveau de leur insertion supé¬ 
rieure et atteignent le niveau supérieur de l'orbite. Leur longueur est de 6,3% de la longueur 
standard et de 32% de celle de la tête. Les branchiospines sont de courts tubercules faible¬ 
ment dentés. 

Mensurations 

Les caractères métriques des différents spécimens tels que les définit Stein (1978) 
sont présentés dans les tableaux 1 et II (mesures faites sur les spécimens fixés au formol et 
conservés dans l'alcool). Les proportions extrêmes des différentes parties du corps sont 
exprimées ci-dessous en pourcentages de la longueur standard (holotype et paratypes) et en 
pourcentages de la longueur de la tête (valeurs entre parenthèses); longueur de la tête: 18,6- 
21,9; largeur de la tête: 12,5-15,5 (60,1-71,1); hauteur du corps: 9,8-14,6 (58,1-75,8); lon¬ 
gueur de la bouche: 7,1-9,9 (36,3-47,9); longueur du museau: 6,2-9,1 (31,4-46,1); diamètre 
de i'oeil; 1*3-1,9 (6,4-12,1); diamètre horizontal de l'orbite: 5,1-6,0 (25,8-28*8); diamètre 
vertical de l'orbite: 3,0-3,6 (13,1-18,0); largeur interorbiiaire: 5,2-6,6 (24,1-32,8); longueur 
du disque: 4,1-5,5 (18,5-27,9); largeur du disque; 2,3-3,0 (9,6-16,1); distance de l'extrémité 
du museau à l'origine du disque: 13,6-17,1 (68,6-104,5); distance de l'extrémité du museau 
à l'anus; 20,7-25,8 (99,6-141,9); distance prédorsale (mesurée sur les radios aux rayons 
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X): 28*6-34 ,3 (337,3-1644); distance préanale (mesurée sur les radios aux rayons X): 37,2- 
41,8 (172,0-218*8). 

Gonades 

Chez 5 femelles les ovocytes peu nombreux sont bien visibles et sont de deux types, 
les uns de grande taille (3,5 à 5,5 mm de diamètre) faisant saillir la paroi droite de la cavité 
viscérale, les autres, moins visibles et de petite taille (diamètre inférieur au dixième de 
millimètre). 

Coloration 

Lorsque les poissons sont frais, leur corps est entièrement transparent; la muscula¬ 
ture caudale et les viscères blanc nacré, les ovocytes brunâtres ou verdâtres lorsqu'ils sont 
présents, et l'encéphale et les nerfs céphaliques sont bien visibles. Le péritoine est transpa¬ 
rent. Les tissus s'opacifient et deviennent blancs lors de la fixation par le formol (10% 
neutralisé); néanmoins, en raison de la minceur de la voûte céphalique, l'encéphale et les 
nerfs qui en partent demeurent visibles. 

Nom 

Nous donnons à cette nouvelle espèce le nom de hyaleius, qui dérive du grec 
"hualos" signifiant "qui a la transparence du verre". 


DISCUSSION 

Ce poisson appartient à une sous-famille des Cyciopteridae, riche d'une vingtaine de 
genres, les Liparmae (Nelson, 1984). Les espèces de cette sous-famille vivent dans les eaux 
froides côtières et en profondeur dans les océans Pacifique, Atlantique et Austral. Leur 
distribution verticale est parmi les plus vastes connues: des estuaires jusqu'à plus de 7000 
m de profondeur (Stein, 1978), Ces poissons dont l'étude systématique est difficile (corps 
fragile et faible ossification), ressemblent plus ou moins à des têtards; ils ont, comme celui 
qui est décrit ici, un corps mou recouvert de mucus, et, quand elles sont présentes, les 
nageoires pelviennes transformées en un disque adhésif. Il y a environ deux cents espèces 
profondes qui sont celles qui présentent les caractères les plus évolués, en particulier le 
genre Paraliparis typiquement profond. L'espèce de 11-13° nord peut être rattachée au 
genre benthique, eurybathe, Careproctus Krôyer, 1861 qui comprend une soixantaine d'es¬ 
pèces, et dont les oeufs et larves sont benthiques. Bien que vingt-huit espèces de Liparinae 
de profondeur soient connues dans l'océan Pacifique oriental (dont 11 entre 2200 et 3600 
m) (Stein, 1978), nos spécimens ne peuvent être rattachés à aucune d'entre elles (Stein, 
1978; Kido, 1988). Ils sont donc les représentants d’une espèce nouvelle pour la science. 


Fig, 2, - Careproctus hyaleius. Photographie de quelques exemplaires juste après leur capture, 
[Careproctus hyaleius: phoîograph of some freshly dead spécimens.] 

Fig- 3, - Careproctus hyaleius. Vue dorsale d'un spécimen juste après sa capture; l'encéphale est bien 
visible par transparence. [Careproctus hyaleius; dorsal view of a freshly dead specimen; ihe train is welt 
visible, ] 

Fig. 4. - Careproctus hyaleius , Vue ventrale d'un spécimen juste après sa capture; le disque est bien 
visible. [Careproctus hyaleius; ventral view of a freshly dead specimen, îhe dise is well visible J 
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Tableau L - Caractères métriques des spécimens de Careprocrus kyaleius . Les longueurs totales et 
standards sont exprimées en mm; les autres valeurs sont exprimées en pourcentages de La longueur 
standard. [Measurements of the specimens of Careproctus hyaleius. Total and standard lengths are in 
mm; other data in per cent of the standard length*} 
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Careproctus hy ale tus 

(MNHN 1993) 

100 101 102 

103 

Longueur totale 

73 

115 

123 

95 

83 

Longueur standard 

65 

103 

112 

91 

86 

Longueur de La tète 

16,7 

19,3 

20,8 

21,9 

18,6 

Largeur de La tête 

14,0 

12,6 

12,5 

15,5 

13,0 

Hauteur du corps 

13,1 

12,1 

14,6 

12,3 

9.3 

Longueur de U bouche 

M 

8.2 

8J 

9,9 

7,1 

Longueur du museau 

9,t 

6,2 

7,5 

8,9 

7.2 

Diamètre de l'oeit 

1.9 

1,3 

1,7 


1,5 

Diamètre horizontal de l'orbite 

5,1 

5,5 

5,3 

6,0 

5,1 

Diamètre vertical de l’orbite 

3,1 

3,0 

3,4 

3,6 


Largeur interorbitaire 

5,2 

5,8 

4,6 

6,6 

6,4 

Longueur du disque 

43 

5,5 

4,2 

5,5 

4,1 

Largeur du disque 

2,3 

2,8 

2,7 

3,3 

2,4 

De l'extrémité du museau au disque 

16,3 

13,6 

13,9 

17,1 

15,4 

Dis lance prédorsale 

32,3 


23,6 

34,1 


Dislance préanale 

41,5 

39,8 


41,8 

37.2 

De l'extrémité du museau à l'anus 

25,$ 


20,7 

25,3 



Le groupe des Liparinae présente des caractéristiques biologiques et biogéographi¬ 
ques intéressantes. Ainsi le mode de reproduction de plusieurs espèces profondes de 
Careproctus est remarquable (Rass, 1950; Andriashev et Prirodina, 1990). Les femelles 
possèdent un ovipositeur, rétractable dans la cavité abdominale (différent de celui des 
bouvières car permanent), qui leur permet d'introduire leur ponte dans la cavité branchiale 
d'un Crustacé Décapode, jusqu'ici toujours un Lithodidae (en mer d'Okhotsk, de Berhing, au 
large de la Californie, du Chili et de l'Afrique du sud-ouest); les oeufs sont ainsi protégés et 
aérés. Le passage en profondeur (à l'étage bathyal) des Careproctus du Pacifique nord au 
Pacifique sud et à l'Atlantique a pu être associé à celui des lithodes (Makarov, 1938; 
Andriashev, 1990). Aucune ponte n f a cependant été signalée dans les cavités branchiales 
des nombreux crabes Bythograeidae des sources hydro thermale s - et ce n'est que lors de la 
dissection, très délicate - de ces poissons que l’existence d'un ovipositeur sera éventuelle¬ 
ment mise en évidence* La présence d'ovocytes de tailles différentes permet de penser qu'il 
n'existe pas de période de reproduction définie. 

Deux groupes, les Zoarcidae et les Liparinae, ont, chacun sur la même zone d'hy- 
dro thermali s me actif (11-13° nord), une espèce associée à T hydro thermalisme actif. Ils 
possèdent, outre leur couleur blanche ou leur transparence, ce qui est rare, des traits com¬ 
muns peu fréquents chez les poissons* Ils ont une très grande distribution verticale avec des 
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Tableau IL - Caractères métriques des spécimens de Careproctus hyaleius. La longueur de la tête est 
exprimée en mm; les autres valeurs sont exprimées en pourcentages de la longueur de la tête. 
[Measurements of the spécimens of Careproctus hyaleius, Head kngihs are in mm; other data in per cent 
ofthehead lengtk J 
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100 

Careproctus hyateîus 

(MNHN 1993) 

101 102 103 104 

105 

106 

Longueur de ta tête 

12,S 

20,4 

23,3 

20*0 

16,0 

19,8 

19*2 

15*7 

Largeur de la tête 

71,1 

63,7 

60,1 

70,5 

70,0 

70,7 

69.8 

63,7 

Hauteur du corps 

66,4 

61,3 

70,4 

69.5 

58*1 

75,8 

62,5 

66,9 

Longueur de la bouche 

38.3 

41,7 

41,6 

45.0 

38.1 

47,9 

44,8 

36,3 

Longueur du museau 

46,1 

31,4 

364 

40,5 

38*7 

34,3 

34,9 

31,8 

Diamètre de l'oeil 

9,4 

6*4 

8,2 


8*1 

6*7 

12,0 

12*1 

Diamètre horizontal de l'orbite 

25 t S 

27,9 

25*8 

27,5 

27*5 

28,8 

28,6 

26,1 

Diamètre vertical de l'orbite 

15*6 

15.2 

16.3 

18,0 


13*1 


17*2 

Largeur tnterorblialre 

26,6 

29,4 

27,0 

30,0 

24,1 

32,8 

26*8 

24.2 

Longueur du disque 

22,6 

27,9 

20,2 

27*5 

21,9 

24*2 

22*4 

18*5 

Largeur du disque 

15.6 

15,2 

12,9 

14*0 

13.3 

15*1 

164 

9*6 

De l'extrémité du museau au disque 

82,8 

68.6 

68,7 

78*0 

76,3 

104,5 

70,8 

73*9 

Distance prédorsale 

1644 


137,3 

155,0 



151,0 

159*2 

Distance préanalc 

210,9 

201,0 


190,0 

200,0 


218,8 

172*0 

De l'extrémité du museau à l'anus 

131,2 


99,6 

115,0 


141,9 

107,6 

113,4 


espèces côtières d'eau froide et des espèces profondes (les grandes profondeurs ayant été 
colonisées secondairement), ils ont de nombreuses espèces antarctiques méconnues jusqu'à 
ces dernières années (Anderson, 1988; Stein et Andriashev, 1990; Andriashev, 1992; 
Duhamel, 1992), Leur origine géographique est commune, le Pacifique nord (Andriashev et 
Prirodina, 1990; Andriashev, 1990), et leur dispersion, bien étudiée, est similaire, avec 
deux voies de passage possibles vers l'Atlantique, l'une par le détroit de Berhing pour les 
genres vivant à de faibles profondeurs tel que Liparis, l'autre contournant la Terre de Feu 
pour les genres vivant sur le talus continental ou sur la plaine abyssale tels que Paraliparis 
ou Careproctus (peut-être en utilisant sur une partie de leur trajet les dorsales pacifique et 
atlantique). 


CONCLUSION 

Seules, dans l'état actuel de nos connaissances, quatre familles de poissons sont 
associées à l'activité hydrothermale océanique, les Synaphobranchidae, les Zoarcidae, les 
Bythitidae et les Cyclopteridae, La diversité spécifique des poissons (comme celle des 
Invertébrés) des biocoenoses hydrothermales est donc très faible et il apparaît que, dans 
l'océan Pacifique, les familles présentes diffèrent d'une dorsale à l’autre. 
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Mis à part les Synaphobranchidae qui ont des larves pélagiques, les trois autres 
familles ont des larves benthiques (Cohen et al ., 1990) et des espèces qui présentent des 
modalités de reproduction particulières peu fréquentes chez les poissons: ovoviparité chez 
des Zoarcidae et chez Bythites hollisi* ponte dans un crustacé chez les Liparinae, Alors que 
les poissons occupent tous les milieux aquatiques de la planète, qu'ils sont très mobiles et 
que les grandes espèces prédatrices sont présentes sur les dorsales, le nombre limité despè- 
ces qui ont colonisé les sites hydrothermaux permet de penser que ce sont les conditions 
physico-chimiques du milieu qui constituent un obstacle, en particulier les teneurs en sulfu¬ 
res, 11 est donc possible que ces modes de reproduction particuliers, avec des cycles de 
développement se déroulant intégralement au voisinage des sorties des fluides hydrother¬ 
maux, permettent aux poissons de s’adapter aux conditions particulières qui y régnent. 

Des larves benthiques ne favorisent pas la dispersion des espèces sur de grandes 
distances. Elles permettent, à l’inverse, la formation de populations denses analogues à 
celles des Zoarcidae des sites hydrothermaux pacifiques et atlantiques. Les modalités de 
dispersion et de spéciation de ces poissons associés à rhydrothermalisme demeurent in¬ 
connues, mais doivent être reliées à l’histoire géologique des bassins océaniques. 
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